HOMÉLIE DU 22 FÉVRIER 26 (CARÊME A9-1)
GUÉRIR
-Pour les dimanches du carême, je commence aujourd’hui une nouvelle série d’homélies qui a pour titre GUÉRIR.

-Être chrétien(ne)s, c’est reconnaître que nous avons tous besoin de guérison.

-Nous portons des blessures émotionnelles, spirituelles, relationnelles ou physiques.

-Pendant cette période du carême, nous voulons faire des pas pour nous rapprocher du médecin de nos âmes : Dieu lui-même.
GENÈSE

-La première lecture d’aujourd’hui nous présente un récit de création tirée de la Genèse.

-Contrairement à ce que certaines personnes pensent, les récits de la création ne sont pas des contes de fées.

-Il est aussi vrai qu’on ne lit un récit de la création comme on lit un article du Journal de Montréal.

-Le récit de la création est un récit mythique pour nous montrer l’intimité que Dieu veut développer avec l’être humain.

-En mangeant du fruit défendu, on veut nous montrer la grande tentation des humains : SE PRENDRE POUR DIEU, NE PAS RÉFÉRER À DIEU.
-On veut se débrouiller tout seul sans se référer à Dieu.
-Dans l’évangile, au contraire, on nous montre que Jésus réfère constamment à la Parole de Dieu pour faire face aux tentations.

TOUTES SORTES DE GUÉRISON

-Quand on pense à guérison, on pense d’abord à une guérison physique, mais on peut aussi avoir besoin d’une guérison intérieure, d’une guérison dans nos relations, une guérison dans nos finances, une guérison dans notre couple ou une guérison dans plusieurs autres domaines.

-Je ne sais pas dans quel domaine vous avez besoin d’une guérison.
PREMIÈRE CONDITION POUR LA GUÉRISON : L’HUMILITÉ

-Quand on veut prier pour une guérison, il y a des conditions à respecter.

-La première condition est d’avoir l’humilité de reconnaître que je suis une personne blessée.

-Les humains sont très forts pour se cacher la réalité, pour se cacher leurs blessures.

-Il faut avoir l’humilité de reconnaître qu’il y a un domaine de ma vie que je ne maîtrise pas. J’ai pu essayer plusieurs fois mais je n’y arrive pas.

-Dieu est Dieu et je ne le suis pas. Je ne suis qu’un humain.

-Le premier pas vers la guérison est de reconnaître que je n’y arriverai pas tout seul.

DEUXIÈME CONDITION : LE DEMANDER À DIEU

-La deuxième condition quand on veut prier pour une guérison est de le demander à Dieu.
-Jésus dit dans l’évangile : «Demandez et vous recevrez.»
-Il y a une raison pour laquelle Dieu veut qu’on lui demande des choses dans la prière.
-La raison est que c’est la seule façon d’apprendre à lui faire confiance.

-Regardons ce qui se passe entre un enfant et ses parents.

-Comment l’enfant apprend-il à faire confiance à ses parents ?

-L’enfant a un besoin, il exprime son besoin en pleurant parfois.

-Le parent entend ce besoin et y répond.

-Cela se produit des milliers de fois dans la croissance de l’enfant.

-C’est ainsi qu’un enfant apprend à faire confiance à ses parents.

MÊME PROCÉDÉ AVEC DIEU

-C’est le même procédé avec Dieu.

-Mais si on ne demande rien à Dieu, on se débrouille tout seul, on n’apprend pas à lui faire confiance.

-Mais cela change si je lui fais des demandes.

-Pour moi, ma confiance en Dieu est plus grande aujourd’hui qu’il y a 10 ans.

-Oui, parce que dans les dix dernières années, j’ai expérimenté que je pouvais lui faire confiance.

TROISIÈME CONDITION : LUI CONSACRER DU TEMPS

-La troisième condition quand on veut prier pour une guérison est d’accepter d’y consacrer du temps.

-Si on veut devenir intime avec Dieu et avoir assez confiance en lui pour lui faire des demandes précises, il faut que j’accepte de passer du temps avec lui.
-Je vous donne une comparaison. Vous savez pourquoi je ne joue pas au golf ?

-Parce que je ne suis pas prêt à y consacrer le temps nécessaire pour devenir un bon joueur de golf. (ou guitare)
-Pour devenir complice avec Dieu, il faut passer du temps avec Lui.

-J’ai choisi de mettre du temps avec lui. Je lui parle souvent dans la journée.

NOUS

-Cette série d’homélies sur le thème de GUÉRIR, peut être bien gentille mais elle ne servira à rien si elle ne s’applique pas à nos vies.

-La première question à se poser : Est-ce que je suis capable d’identifier un domaine de ma vie où je suis blessé ?

-Un domaine de ma vie où je n’ai pas tout le contrôle.

-Est-ce que j’ai confiance que Dieu peut faire quelque chose pour moi ?

PRIÈRE

-Seigneur, je reconnais devant toi que je suis une personne blessée.

-Je reconnais que dans certains aspects de ma vie, je n’y arriverai pas tout seul.

-J’ai confiance que tu peux faire quelque chose pour moi.

-Merci de faire partie de ma vie.
QUESTION : DANS QUEL ASPECT DE MA VIE, AI-JE BESOIN DE GUÉRISON ?
